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La seance est ouverte a 16 h 50. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

La situation au Moyen-Orient 

Le President ( parle en espagnol ): Conformement 
a Particle 37 du reglement interieur provisoire du 
Conseil, j’invite le representant de la Republique arabe 
syrienne a participer a la presente seance. 

Conformement a Particle 39 du reglement interieur 
provisoire du Conseil, j’invite M. Mark Lowcock, 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires et 
Coordonnateur des secours d’urgence, a participer a la 
presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

Je donne la parole a M. Lowcock. 

M. Lowcock {parle en anglais) : Depuis 
l’adoption de la resolution 2401 (2018), le Secretaire 
general a maintes fois appele a sa pleine mise en oeuvre. 
Cependant, plutot que d’appliquer cette resolution du 
Conseil, les parties au conflit ont maintenu une activite 
militaire intense dont le cout humain est enorme. 
Aujourd’hui, on nous a demande de rendre compte de 
la situation humanitaire a Raqqa et a Roukban. On 
nous a egalement demande d’expliquer les problemes 
humanitaires dans le reste de la Syrie, en particulier 
dans la Ghouta, ainsi qu’a Edleb et Afrin. 

Je vais commencer par Raqqa et Roukban. La 
population de ces deux villes ne represente qu’environ 
1 % des Syriens qui ont besoin d’une aide humanitaire, 
mais les besoins de ces personnes ne sont pas moindres 
que ceux des 99 % de leurs compatriotes qui ont besoin 
d’une assistance dans d’autres endroits du pays. 

Le l er avril, l’ONU a entrepris une mission 
devaluation a Raqqa. Depuis que l’Etat islamique d’lraq 
et du Levant a ete chasse de Raqqa en octobre 2017, 
pres de 100 000 personnes sont revenues dans la ville. 
Toutefois, les conditions ne sont pas favorables aux 
retours en raison de la presence de nombreux engins non 
exploses et engins explosifs improvises, des dommages 
importants et graves causes aux infrastructures et du 
manque de services de base. On signale chaque semaine 
plus de 50 victimes de restes de guerre. Avec l’arrivee 
du printemps, nous craignons que les enfants jouant 
dehors ne soient particulierement vulnerables. II est 


estime que 70 a 80% de tous les batiments a l’interieur 
de la ville de Raqqa ont ete detruits ou endommages. 

Alors que les services publics sont peu a peu 
retablis - on compte, par exemple, 37 boulangeries 
au moins - la ville ne dispose pas d’electricite ni de 
communications mobiles, et l’eau n’est pompee qu’a une 
capacite tres limitee a la peripherie de la ville. Pres de 
95 % des menages qui sont retournes a Raqqa vivent 
dans l’insecurite alimentaire. Les services de sante sont 
inexistants ou tres limites. Certaines ecoles ont rouvert, 
bien qu’elles manquent de materiel scolaire et d’autres 
fournitures. Suite a 1’evaluation realisee le l er avril, les 
organismes des Nations Unies prevoient d’acheminer 
de l’aide humanitaire et de proceder a des interventions 
programmatiques. Cette action soutiendra les activites 
en cours menees par les organisations humanitaires qui 
sont deja presentes a Raqqa, fournissant vivres, soins 
de sante et autres services de base. Elle viendra aussi 
appuyer l’intervention en cours en faveur des personnes 
deplacees et dans le besoin dans le nord-est de la 
Syrie ou pres de 900 000 personnes regoivent une aide 
chaque mois. 

A Roukban, quelque 50 000 personnes continuent 
d’avoir besoin d’une aide humanitaire constante. 
L’approvisionnement en eau et les soins de sante de 
base sont assures par la Jordanie, mais il est urgent 
d’ameliorer la fourniture des services et, dans certains 
cas, d’orienter les malades et les blesses ailleurs pour 
se faire soigner. La derniere assistance fournie aux 
habitants de cette zone par la Jordanie remonte au debut 
du mois de janvier. Un convoi interorganisations des 
Nations Unies de Damas a Roukban a regu le feu vert 
du Gouvernement syrien, le 18 mars. Les organisations 
humanitaires travaillent en etroite collaboration avec les 
Etats-Unis, la Lederation de Russie et le Croissant-Rouge 
arabe syrien pour rendre possible l’acheminement de 
cette aide, notant qu’il importe d’arreter les modalites de 
securite de l’operation, etant donne que les garanties de 
securite actuelles ne permettent d’avancer que jusqu’a 
une dizaine de kilometres de Roukban. Les discussions 
se poursuivent sur la fagon dont cette aide vitale peut etre 
acheminee en toute securite a ceux qui en ont besoin. 

La ville de Douma et d’autres zones de la 
Ghouta orientale sont desormais sous le controle du 
Gouvernement syrien. Apres des annees de privation 
en raison du siege, ceux restes dans la zone ont encore 
besoin d’une aide urgente que nous, la communaute 
humanitaire, n’avons pas encore ete en mesure de 
fournir. L’acces aux populations dans toute la Ghouta 
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orientale est d’une importance critique. L’ONU et 
ses partenaires repondent aux besoins humanitaires 
croissants des 155 000 personnes deplacees de la Ghouta 
orientale, leur fournissant vivres, abris, soins de sante et 
autres services d’assistance et de protection. 

Toutefois, pour ceux qui vivent dans les sites 
surpeuples de personnes deplacees autour de la Ghouta 
orientale, ainsi que ceux qui sont partis en bus pour 
rejoindre les provinces d’Edleb et d’Alep, la situation est 
precaire. Sur les 155 000 personnes qui ont ete deplacees, 
pres de 63 000 se sont rendues dans le nord a Edleb et 
Alep, venant s’ajouter aux quelque 400 000 personnes qui 
ont ete deplacees du sud d’Edleb depuis le 15 decembre. 
La population deplacee a Edleb a ainsi augmente de 
25% : sur les 2 millions de personnes vivant dans la 
province, 1,2 million ont ete deplacees, pour nombre 
d’entre elles a plusieurs reprises. Cette situation extreme 
met une pression extraordinaire sur les communautes 
d’accueil et les acteurs humanitaires travaillant par-dela 
les frontieres pour leur fournir une assistance et des 
services. Les combats entre groupes d’opposition armes 
non etatiques dans la province d’Edleb compliquent 
encore davantage la situation des personnes ayant besoin 
d’aide dans la zone. Les personnes restees a Afrin, ainsi 
que les 137000 personnes qui ont ete deplacees vers 
Tell Rifaat sous controle gouvernemental et les zones 
environnantes ont egalement un besoin urgent d’aide 
humanitaire et doivent pouvoir circuler librement, 
notamment celles qui ont besoin d’une evacuation 
medicale de Tell Rifaat vers Alep, qui se trouve tout pres. 

Entre le 2 et le 4 avril, plusieurs convois 
transfrontieres des Nations Unies facilites par la Turquie 
et contenant des vivres, des articles sanitaires et d’autres 
articles de secours sont venus en aide aux personnes dans 
le besoin dans le district d’Afrin. Le 25 mars, l’ONU et le 
Croissant-Rouge arabe syrien ont fourni une assistance 
a 50000 personnes dans le besoin a Tell Rifaat. Si tous 
ces faits sont positifs, les partenaires humanitaires ont 
encore du mal a obtenir un acces constant a Afrin et la 
liberte de circulation des personnes deplacees demeure 
tres limitee. Le 25 mars, l’ONU a egalement presente une 
demande aux autorites syriennes pour le deployment 
d’une equipe de renfort interinstitutions afin d’accroitre 
les capacites operationnelles de l’ONU en Syrie. Nous 
avions demande de pouvoir deployer 17 membres 
supplementaires du personnel de l’ONU pour une 
periode de quatre semaines. La reponse est arrivee le 
11 avril, autorisant le deployment de 12 personnes. 


Alors que nous approchons de la tenue de la 
conference a Bruxelles les 24 et 25 avril, nous avons 
d’ores et deja la possibility d’alleger les souffrances 
humanitaires en veillant a ce que les operations 
humanitaires soient completement financees. L’appel 
n’etant finance a l’heure actuelle qu’a hauteur de 15 %, 
je ne saurais trop insister sur l’importance de maintenir 
et d’intensifier la reponse internationale. 

Le President {parle en espagnol ) : Je remercie 
M. Lowcock de son expose riche en informations. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil de securite qui souhaitent faire une declaration. 

M. Nebenzia (Federation de Russie) {parle en 
russe ) : Nous remercions M. Lowcock de son expose. 

Certaines delegations n’ont cesse de nous 
demander de faire rapport au Conseil sur l’application 
de la resolution 2401 (2018). Qu’il me soit permis de 
m’executer. Dans le cadre de la mise en oeuvre de la 
resolution 2401 (2018), la Russie, en coordination avec 
le Gouvernement syrien, a deploye des efforts sans 
precedent afin d’ameliorer la situation dans la Ghouta 
orientale, ou les groupes armes illegaux, qui beneficient 
d’un appui exterieur, ont garde en otage la population 
civile pendant plusieurs annees. A Tissue de negociations 
longues et intense, les militants irreductibles ont ete 
evacues de la zone et nous avons pu eviter un bain de 
sang. Le processus de retour des populations evacuees 
est en cours, pres de 60000 personnes ayant deja pu 
regagner la region. 

Dans l’ensemble, la situation dans la Ghouta 
orientale est stable. Afin de maintenir l’ordre, d’eviter 
les provocations, de proteger les civils et de leur 
fournir une aide humanitaire et medicale, des efforts 
conjoints ont ete organises entre les unites de police 
militaire russes et les forces de l’ordre syriennes. Les 
questions liees a la remise en etat des infrastructures 
dans les villes de la Ghouta orientale sont en cours 
d’examen. A Douma, on precede au deblaiement des 
decombres grace au materiel de construction fourni par 
la Russie. L’approvisionnement en eau et en electricite 
est en train d’etre retabli. Les livraisons quotidiennes 
de pain ont commence. La reconstruction de la Ghouta 
orientale necessitera une cooperation ciblee de la 
part de la communaute internationale, notamment 
par l’intermediaire de l’ONU et de ses institutions 
specialises. Nous appelons tous nos collegues a 
s’associer a ces efforts. 
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En revanche, la situation a Raqqa est desastreuse. 
La coalition a expulse les terroristes de l’Etat islamique 
d’lraq et du Levant il y a plus de six mois et occupe, 
de fait, le territoire depuis lors. Rien n’a ete fait 
pour reconstruire la ville, qui a ete detruite par des 
bombardements aeriens. Les gens rentrent a leurs 
risques et perils et sautent frequemment sur des mines 
et des engins explosifs improvises. 

Personne ne savait vraiment ce qui se passait a 
Raqqa. Jusqu’a tres recemment, aucun effort n’avait ete 
fait pour permettre a l’ONU ne serait-ce que d’evaluer 
les besoins humanitaires de la population. Ce n’est que 
recemment, a la suite de nos pressions persistantes, 
qu’une telle mission, quoique tres courte, a eu lieu. 
Cependant, meme en l’espace de quelques heures, les 
experts ont pu constater personnellement que Raqqa 
etait en ruines. II n’y a litteralement aucun batiment 
qui soit debout. Des cadavres sont encore entasses sous 
les decombres. Chaque jour, des gens sont victimes 
d’explosions de mines. II n’y a pas d’electricite, d’eau 
ou de services sociaux de base. II n’y a aucune ecole 
ni aucun hopital qui fonctionne. Le soi-disant conseil 
local, contrairement aux assurances de la coalition, 
n’a commence a fonctionner qu’a partir de ce mois-ci. 
II est desormais evident, et pas seulement pour nous, 
que ce sont des gens totalement incompetents. D’ou sont 
venus ces imposteurs? Qui representent-ils? Comment 
peut-on leur confier la vie et la securite des poulations? 
Selon ce que nous avons compris, il y a deja eu plusieurs 
protestations contre l’occupation americaine dans la 
ville, ce qui n’a apporte aucun avantage aux residents. 
Le seul moyen efficace de sortir de cette situation est 
de retablir le fonctionnement des structures etatiques 
a Raqqa. 

Une autre zone d’ombre est le camp des deplaces 
de Roukban, situe pres de la base militaire americaine 
a Tanf. Il importe de rappeler que sa simple existence 
est une violation flagrante de la souverainete syrienne. 
Il s’agit d’un facteur de preoccupation constante pour 
la Jordanie, pays voisin de la Syrie. Pendant longtemps, 
les forces de la coalition ont bloque l'acces a cette 
zone, et il a fallu beaucoup d’efforts pour les amener 
a delivrer une autorisation officielle avec des garanties 
de securite. Apres cela, les autorites syriennes ont 
donne immediatement le feu vert, mais jusqu’a present, 
aucune mesure concrete n’a ete prise pour fournir une 
assistance humanitaire. 

La la situation a Raqqa et a Roukban doit 
constamment etre sous la surveillance du personnel 


humanitaire des Nations Unies. Il est essentiel de garantir 
un acces durable a ces zones. A present, nous avons une 
question pour les pays de la coalition. Que font-ils pour 
appliquer la resolution 2401 (2018)? Que font-ils pour 
ameliorer la situation a Raqqa et a Roukban ainsi que 
dans les zones assiegees de Louaa et de Kafraya? Et il 
n’est pas necessaire de faire passer la discussion a ce 
qu’ils appellent un format plus large. Ils doivent avoir le 
courage de repondre a nos questions et ne pas essayer de 
changer de sujet. 

J’ai cependant maintenant quelques mots a dire 
dans un contexte plus large. Ces derniers jours, nous 
avons ete tres surpris par le comportement hypocrite 
des Etats-Unis, de la Grande-Bretagne et de la Prance. 
Moins d’un jour apres les frappes des missiles, ceux 
qui avaient organise ces frappes ont commence a 
proposer d’etranges initiatives politiques, bien que tous 
les elements de ces propositions figurent deja dans les 
resolutions pertinentes existantes. Il fauttout simplement 
les mettre en oeuvre. Par leur acte degression, la troika 
constitute par les Etats-Unis, la Grande-Bretagne et la 
Prance et ceux qui ont soutenu ou salue leurs actions 
se sont solidarises avec l’une des parties au conflit. 
L’agresseur n’a pas le droit moral d’elaborer des textes 
juridiques internationaux concernant la victime de son 
agression. La Russie travaille avec toutes les parties au 
conflit syrien. Notre position a toujours ete fondee sur la 
necessity de mettre en oeuvre la resolution 2254 (2015) 
du Conseil de securite et de reprendre les pourparlers 
de Geneve, sans conditions prealables, en particulier la 
condition d’un soi-disant changement de regime. 

Avant les frappes de missiles, nous pouvions 
constater que le Gouvernement syrien etait pret a tenir 
des pourparlers a Geneve. Maintenant, ces efforts ont 
subi un revers important. Il est difficile d’imaginer, 
qu’apres tout ce qui est arrive, les autorites syriennes 
soient enthousiastes concernant un reglement politique 
dans leur pays sur les ordres de la troika occidentale. 
Si l’objectif est de bombarder le President syrien pour 
l’obliger a s’asseoir a la table des negociations en 
presentant cela comme une victoire sur lui - car selon 
eux, il ne comprend que le langage de la force - et que ces 
negociations doivent avoir pour resultat de le destituer et 
de le juger en tant que criminel de guerre - une menace 
directement proferee par Washington, Londres et Paris 
-, alors cet objectif est irrealisable. Ils ne doivent pas 
se faire d’illusions. Ils doivent d’abord reparer les 
dommages qu’ils ont eux-memes causes aux perspectives 
d’un reglement politique. 
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Par ailleurs, les capitales occidentales encouragent 
les declarations belliqueuses de l’opposition radicale, 
qui a fait du depart d’Al-Assad une condition prealable 
a sa participation aux consultations de Geneve, et qui, 
inspiree par les frappes de missiles du 14 avril, appelle 
maintenant la coalition a engager une guerre contre 
Damas, rejetant ainsi directement les principes de la 
resolution 2254 (2015). II faut que l’opposition dite de 
Riyad abandonne sa position destructrice et s’engage sur 
la voie de la mise en oeuvre de la resolution du Conseil 
de securite, dont elle s’est eloignee. Les soutiens de 
l’opposition doivent egalement cesser leurs discours 
belliqueux a l’encontre du President legalement elu de 
la Syrie, etant donne qu’ils insistent eux-memes sur la 
necessite de rejeter les conditions prealables. 

L’idee de creer un mecanisme permettant d’etablir 
les responsabilites pour l’utilisation d’armes chimiques 
a deja perdu son sens puisque Washington et ses allies 
ont deja identifie les auteurs et en fait, ont agi en tant 
qu’executeurs autoproclames. 

Apparemment, l’impression a ete creee que la 
Russie doit maintenant changer de position, sous l’effet 
stimulant des frappes aeriennes de la troika occidentale 
et de nouvelles sanctions que Washington nous a promis. 
II est temps que l’Occident comprenne que cette logique 
de mesures contre la Russie n’a jamais fonctionne par le 
passe et ne fonctionnera pas a l’avenir. II y a quelques 
jours, les delegations britannique et frangaise se sont 
empressees d’etablir des plans pour la Syrie. Nous avons 
aussi un plan. Nous ne pretendons pas etre exhaustifs, 
mais je voudrais en faire part au Conseil. 

Premierement, il n’y a pas de solution militaire 
au conflit syrien. Nous connaissons tous la base 
politique d’un reglement de ce conflit. Nous devons 
travailler conjointement pour mettre en oeuvre la 
resolution 2254 (2015), un objectif que les negociations 
dans le cadre du processus d’Astana et les resultats du 
Congres du dialogue national syrien a Sotchi visent a 
faciliter. Nous appelons les Etats-Unis et leurs allies 
a cesser leurs actions agressives et leurs menaces de 
recourir a la force contre la Syrie, un Etat souverain, 
en violation de la Charte des Nations Unies et du 
droit international. Cela ne fait que nous eloigner des 
perspectives de la paix. 

Deuxiemement, nous les appelons a renoncer a 
toute tentative de creer de nouvelles realties en Syrie, 
de porter atteinte a sa souverainete et a son integrity 
territoriale, de maintenir l’occupation etrangere dans 
certaines regions de la Syrie, de la diviser davantage, 


de piller ses ressources naturelles et d’inciter a la haine 
entre les differents segments de la population. 

Troisiemement, nous appelons tous les Etats et 
les groupes d’opposition syriens a cesser leurs discours 
agressifs et haineux a l’encontre des autorites legitimes 
de la Syrie et de la Russie, et a s’abstenir de mesures 
visant a renverser le pouvoir par la force. 

Quatriemement, nous appelons les Etats qui 
exercent une certaine influence a faire en sorte que 
les groupes armes se dissocient definitivement et 
irrevocablement des terroristes et a commencer d’agir 
dans le cadre d’une veritable cooperation internationale 
pour lutter contre le terrorisme, en evitant la politique 
de deux poids deux mesures. 

Cinquiemement, nous appelons la communaute 
internationale a joindre ses efforts pour fournir sans 
delai une aide humanitaire a la Syrie et a rejeter toute 
manipulation de cette question a des fins politiques. 

Enfin, nous appelons les groupes de l’opposition 
a cesser immediatement toute incitation a l’agression 
exterieure au moyen de provocations par l’emploi d’armes 
chimiques et nous appelons leurs soutiens occidentaux a 
s’abstenir de recourir a de telles provocations. 

M. Almunayekh (Kowelt) (parle en arabe) : 
Je tiens tout d’abord a remercier M. Mark Lowcock, 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires, 
de son expose d’aujourd’hui. Le Conseil de securite 
est preoccupe, en particulier ces derniers temps, par la 
situation en Syrie, qui connait une evolution dangereuse 
et de plus en plus rapide. C’est pourquoi nous devons 
aborder tous ces faits nouveaux de maniere idoine 
et redoubler d’efforts pour parvenir a un reglement 
politique global de la crise en Syrie. 

La resolution 2401 (2018), adoptee a l’unanimite 
par le Conseil il y a moins de deux mois, porte sur 
la situation humanitaire dans toute la Syrie. Cette 
resolution exige que les hostilites cessent sans tarder, 
pendant au moins 30 jours, afin de permettre a l’ONU 
et a ses partenaires d’acheminer l’aide humanitaire et 
de proceder a l’evacuation des malades et des blesses, 
conformement au droit international. Nous soulignons 
une fois encore que, dans sa resolution 2401 (2018), 
le Conseil exige que soit accorde aux convois 
humanitaires, notamment ceux qui transportent des 
fournitures medicales, un acces sur, durable et sans 
entrave. Nous rappelons a toutes les parties leurs 
obligations en vertu du droit international humanitaire 
et du droit international des droits de l’homme, et nous 
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demandons qu’il soit immediatement mis fin a toutes les 
attaques contre les civils, les zones residentielles et les 
installations medicates, conformement a la resolution. 

Nous sommes profondement frustres par le non¬ 
respect de la resolution 2401 (2018). Nous appelons 
les parties influentes a ceuvrer avec les autorites 
syriennes en particulier et a les exhorter a mettre 
en oeuvre la resolution 2401 (2018), conformement 
au droit international humanitaire. Nous comptons 
sur les pays garants de l’accord d’Astana - la Russie, 
l’lran et Turquie - pour faire en sorte que des progres 
soient enregistres sur ce front, ainsi que le prevoit la 
declaration publiee a Tissue du sommet tripartite tenu a 
Istanbul le 4 avril. 

Nous souscrivons a la declaration qui sera faite 
par le representant de la Suede pour donner voix a 
l’inquietude que nous inspire la situation humanitaire 
dans la Ghouta orientale et a Edleb, dans le nord d’Alep. 
Nous nous declarons egalement preoccupes par les 
obstacles de plus en plus nombreux auxquels se heurtent 
l’ONU et ses efforts pour parvenir jusqu’aux civils 
qui avaient fui la Ghouta orientale. Nous appelons le 
Gouvernement syrien a faciliter faeces du personnel des 
Nations Unies aux camps de personnes deplacees. 

Pour ce qui est de Raqqa, nous remercions le 
Secretaire general adjoint Lowcock du point qu’il nous 
a fait aujourd’hui, apres sa recente visite devaluation 
humanitaire. Nous saluons les efforts deployes par le 
Bureau de la coordination des affaires humanitaires pour 
elaborer les plans humanitaires requis afin de fournir 
une assistance a Raqqa et d’eliminer toutes les mines et 
tous les engins explosifs qui compromettent le retour en 
toute securite des personnes deplacees et des refugies. 

Concernant la situation de Roukban, nous insistons 
sur la necessity d’assurer un acces humanitaire durable 
aux camps situes dans cette zone depuis l’interieur de 
la Syrie. Nous exhortons l’ONU et ses partenaires a 
acheminer cette assistance des que possible. 

Pour terminer, nous exhortons les Etats Membres 
a participer activement a la conference des donateurs 
sur la situation humanitaire en Syrie qui aura lieu a 
Bruxelles la semaine prochaine, compte tenu du role 
important de cette conference pour soulager la situation 
du peuple syrien, dont la souffrance en est a present a 
sa huitieme annee, sans qu’aucune solution serieuse ne 
se profile. 

M. Orrenius Skau (Suede) (parle en anglais) \ 
Pour commencer, je voudrais, pour la deuxieme fois 


aujourd’hui, remercier le Secretaire general adjoint 
Lowcock de son expose sur la situation humanitaire en 
Syrie. Son expose nous rappelle - si tant est qu’un rappel 
etait necessaire - l’ampleur de la crise humanitaire a 
laquelle la Syrie et la communaute humanitaire sont 
confrontees. Plus de 12 millions de personnes, soit la 
moitie de la population syrienne, sont actuellement 
deplacees a l’interieur et a l’exterieur du pays. Les 
700 000 personnes qui ont fui leurs foyers depuis le debut 
de cette seule annee du fait des atroces et incessantes 
violences viennent grossir les rangs de ce groupe d’etres 
humains en quete de refuge et de protection. 

La resolution 2401 (2018), adoptee a l’unanimite le 
24 fevrier, a cherche a ameliorer le sort des populations en 
Syrie en permettant une treve humanitaire durable dans 
le conflit. Nous deplorons que la resolution 2401 (2018) 
ne soit toujours pas appliquee a ce jour. II est imperatif 
que nous redoublions tous d’efforts pour garantir sa mise 
en oeuvre integrate et immediate dans toute la Syrie. 
A cet egard, les pays garants du processus d’Astana 
doivent honorer les engagements qu’ils ont pris dans la 
declaration commune faite par leurs presidents le 4 avril. 

Nous reiterons l’exigence, formulee par le 
Conseil dans la resolution 2401 (2018), d’un acces sur, 
durable et sans entrave pour les convois humanitaires 
hehdomadaires - j’insiste, des convois humanitaires 
hebdomadaires -, notamment ceux qui transportent 
des fournitures medicates. Nous rappelons a toutes les 
parties leurs obligations en vertu du droit international 
humanitaire et du droit international des droits de 
l’homme, et demandons qu’il soit immediatement 
mis fin a toutes les attaques visant des civils et des 
installations civiles ainsi que des installations medicates, 
conformement a la resolution 2401 (2018). 

Nous sommes extremement preoccupes par le 
sort des civils restes a Douma, qui ont fait l’ohjet de 
violences intenses, lesquelles ont entraine la mort de 
civils et la destruction d’infrastructures civiles. Nous 
appelons les autorites syriennes a delivrer sans delai 
des lettres d’agrement aux convois humanitaires a 
destination de Douma. 

Nous sommes egalement preoccupes par le 
fait que faeces de l’ONU aux civils qui avaient fui la 
Ghouta orientate se heurte a des obstacles de plus en 
plus nombreux. Nous appelons les autorites syriennes a 
faciliter immediatement un acces durable du personnel 
des Nations Unies aux camps de deplaces. En outre, 
les autorites syriennes doivent immediatement delivrer 
les visas demandes pour le personnel du Bureau de la 
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coordination des affaires humanitaires dans le cadre 
de l’intensification fort necessaire des operations 
humanitaires en cours. 

Nous reaffirmons qu’une evacuation de la Ghouta 
orientate ou d’ailleurs doit etre volontaire et respecter le 
droit international. Ceux qui decident de partir doivent 
pouvoir non seulement se rendre dans l’endroit sur de 
leur choix, mais faire valoir leur droit au retour. Une 
presence accrue des Nations Unies est indispensable 
pour repondre aux besoins, en premier lieu aux besoins 
de protection, aussi bien de ceux qui sont restes dans 
la Ghouta orientate que de ceux arrivent sur les sites 
d’accueil. 

S’agissant de Raqqa, nous remercions le 
Secretaire general adjoint Lowcock de son expose 
opportun aujourd’hui, qui fait suite a la recente mission 
devaluation humanitaire. Nous nous felicitons que la 
planification de l’assistance a ces zones soit a present en 
cours. Les engins explosifs improvises constituent une 
menace invisible mais mortelle pour les personnes qui 
regagnent Raqqa. Nous sommes profondement troubles 
par le grand nombre de victimes dues a ces engins que 
le Secretaire general evoque dans son dernier rapport 
(S/2018/243). L’elimination des mines et des engins 
explosifs improvises est imperative pour garantir le 
retour en toute securite des deplaces dans leurs foyers et 
le retablissement de ces communautes. Nous demandons 
a toutes les parties de contribuer a l’application de cette 
disposition de la resolution 2401 (2018). 

Nous sommes profondement preoccupes par la 
situation des civils, dont bon nombre sont des femmes et 
des enfants, a Roukban. Un acces humanitaire durable 
est essentiel, de meme que la necessity de trouver un 
moyen de regler la situation sur place de maniere 
durable a plus long terme. Nous demandons a l’ONU 
et a ses partenaires de proceder des que possible a 
l’acheminement a Roukban de l’aide humanitaire prevue. 

La situation humanitaire a Edleb est elle 
aussi extremement preoccupante, compte tenu de 
l’augmentation rapide du nombre de personnes 
deplacees fuyant la province, et des attaques qui, 
depuis des mois, visent les installations de sante. Les 
livraisons transfrontieres d’aide humanitaire continuent 
de representer une planche de salut pour les Syriens 
d’Edleb, qui sont dans la plus grande detresse.. 

Nous nous inquietons egalement de la situation 
des quelque 140000 personnes deplacees d’Afrin. Nous 
nous felicitons que 1’intervention humanitaire ait ete 


intensifiee, notamment les livraisons vers les zones qui 
accueillent des deplaces. Nous appelons les autorites 
syriennes a garantir la liberte de circulation des 
personnes deplacees afin qu’elles puissent acceder aux 
services medicaux, et nous demandons a la Turquie de 
permettre le retour librement consenti, en toute securite 
et dans la dignite, de tous ceux qui ont ete obliges de fuir. 

L’ampleur de la crise en Syrie et les interventions 
humanitaires necessaries sont toujours colossales. 
La communaute humanitaire entreprend une tache 
herculeenne, et nous felicitons tous ceux qui travaillent 
dans des conditions extremement difficiles. Nous 
devons rester a leurs cotes et aux cotes du peuple syrien. 
A cet egard, nous sommes profondement preoccupes 
par le manque criant de financement dont souffrent les 
operations humanitaires des Nations Unies en Syrie. 
Nous appelons tous les Etats Membres a prendre des 
engagements substantiels a la Conference de Bruxelles 
la semaine prochaine, et a verser les contributions 
annoncees le plus tot possible. Les membres peuvent 
compter sur la Suede pour continuer de contribuer 
genereusement a l’intervention humanitaire en Syrie. 

Enfin, je voudrais repeter ce qui a deja ete dit a 
maintes reprises dans cette salle, car cela merite d’etre 
repete : seul un reglement politique du conflit peut 
contribuer a resoudre la crise humanitaire en Syrie de 
maniere durable. En ce moment critique, nous devons 
chercher a revitaliser le processus politique dirige par 
les Nations Unies, tenter de mettre nos divergences 
de cote et assumer la responsabilite qui a ete confide 
au Conseil. 

M me Eckels-Currie (Etats-Unis d’Amerique) 
(parle en anglais) : Je remercie une fois de plus le 
Secretaire general adjoint Lowcock de son expose. 
Comme toujours, il nous informe sur la gravite de la 
situation humanitaire en Syrie et la met en perspective. 

Premierement, compte tenu de toutes les 
accusations interessantes que nous avons entendues 
tout a l’heure, je voudrais clarifier certains points. 
Les 75 membres de la Coalition internationale contre 
l’Etat islamique d’lraq et du Levant (EIIL) ont uni leurs 
forces pour liberer la population du controle de l’EIIL 
en Iraq, et la Coalition poursuit sa campagne visant a 
eliminer l’EIIL en Syrie. Malgre la difficulty de la tache, 
nos operations ont reussi a faire reculer le pretendu 
califat de l’EIIL et a contrer une grave menace a la paix 
et a la securite collectives. 
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La Coalition a fait ces avancees alors que le 
regime d’Assad et ses soutiens ont principalement pointe 
leurs armes sur les groupes d’opposition syriens qui 
n’etaient pas des terroristes de l’EIIL. Alors que nous 
combattions l’EIIL et enregistrions meme des gains 
durables pour le peuple syrien, le regime dAssad etait 
occupe a bombarder des civils dans des endroits comme 
Alep, Edleb et la Ghouta orientale. Les operations de 
la Coalition ont ete menees dans le strict respect du 
droit des conflits armes et dans le souci de reduire les 
pertes civiles. A Raqqa, nos partenaires ont precede a 
l’evacuation, quartier par quartier, des civils que l’EIIL 
avait pris au piege dans la ville. 

Une fois encore, les Etats-Unis tiennent a rappeler 
officiellement que les convois humanitaires des Nations 
Unies sont les bienvenus a tout moment a Raqqa ou a 
Roukban. Nous nous felicitons de cette assistance, 
et sommes prets a faire tout notre possible pour les 
aider. Comme le Secretaire general adjoint Lowcock 
l’a indique, une equipe interinstitutions des Nations 
Unies a evalue la situation a Raqqa il y a tout juste 
deux semaines. A Roukban, les forces de la Coalition 
s’emploient egalement a appuyer les efforts humanitaires 
et ont collabore avec l’Organisation des Nations Unies 
et d’autres partenaires afin de fournir les precisions qui 
ont ete demandees sur la securite operationnelle et les 
evacuations sanitaires. En somme, les Etats-Unis sont 
prets a appuyer l’acheminement de l’aide humanitaire. 
Les retards, comme toujours, sont lies a la delivrance ou 
non par le regime dAssad des autorisations aux convois 
des Nations Unies. 

Nous entendons encore parler dans cette salle 
du deminage a Raqqa. L’elimination des engins non 
exploses est l’une de nos priorites de premier ordre 
s’agissant de la stabilisation de la zone : a ce jour, nous 
avons elimine pres de 3 000 restes explosifs de guerre; 
nous avons nettoye pres de 300 sites d’infrastructures 
critiques; nous avons sensibilise 40000 personnes au 
danger des mines et forme plus de 120 Syriens aux 
operations de deminage. Cette tache n’est pas facile du 
fait de la quantite de munitions que l’EIIL a laissees 
derriere lui, mais nous sommes conscients que ce travail 
est indispensable pour que les Syriens puissent rentrer 
chez eux en toute securite. 

Outre le deminage a Raqqa, nous avons fourni 
plus de 50 millions de dollars d’articles alimentaires et 
non alimentaires aux plus vulnerables. A titre d’exemple, 
nous avons fourni pres de 300 000 livres de denrees 
alimentaires et 151 millions de litres d’eau a plus de 


195 000 personnes. Je pourrais continuer ainsi et parler 
des ecoles et des infirmeries que nous avons appuyees, 
ou encore de nos efforts pour retablir l’electricite. Nous 
serions heureux d’informer les membres du Conseil a 
tout moment sur ces details. 

Toutefois, nous ne sommes pas ici pour 
echanger des informations sur l’action de la Coalition 
internationale contre l’EIIL a Raqqa ni sur nos efforts 
constants pour faciliter l’acheminement de l’aide 
humanitaire vers Roukban a travers les lignes de front. 
La Russie a demande notre presence ici dans le cadre 
d’une campagne de propagande visant a detourner 
notre attention des atrocites commises par le regime 
dAssad. A cette fin, la Russie a demande au Conseil 
de securite de se concentrer sur la partie de la Syrie 
dans laquelle le regime dAssad n’est pas en train de 
massacrer des civils avec des barils explosifs ou des 
armes chimiques interdites. 

Que les membres reflechissent un peu a ce qu’il 
s’est passe depuis que le Conseil de securite a exige un 
cessez-le-feu dans la resolution 2401 (2018). Le 24 fevrier, 
le Conseil a exige qu’il soit mis fin aux combats en 
Syrie. Au lieu de cela, le jour meme ou la resolution a 
ete adoptee, le regime d’Assad l’a ouvertement foulee 
aux pieds. Le regime d’Assad et ses soutiens ont traite le 
Conseil par le mepris et lance une campagne tous azimuts 
pour s’emparer de la Ghouta orientale. Cette campagne 
s’est conclue par l’utilisation d’armes chimiques contre 
des hommes, des femmes et des enfants innocents. Plus 
de 151 000 civils ont ete deplaces. 

Desormais, les combats s’intensifient dans le 
nord-ouest de la Syrie. Entre le 2 et le 17 avril, des frappes 
aeriennes syriennes et russes ont endommage quatre 
installations medicales dans cette partie du pays - une 
inquietante repetition de ce qu’il s’est passe auparavant. 
Entre la mi-mars et le debut du mois d’avril, des frappes 
aeriennes auraient fait 188 morts et 120 blesses parmi 
les civils. Outre un cessez-le-feu, le Conseil a egalement 
demande a maintes reprises un acces humanitaire 
sans entrave en Syrie. Toutefois, depuis le debut de 
l’annee 2018, les autorites syriennes n’ont autorise que 
six convois interinstitutions a franchir les lignes de 
front pour acheminer l’aide humanitaire - six seulement. 
Cela ne represente que 5% de l’aide que l’ONU a 
demande a acheminer a travers les lignes de front. 

Plus que jamais, nous devons principalement 
veiller a ce que l’exigence d’un cessez-le-feu et d’un 
acces humanitaire sans entrave formulee par le Conseil 
soit effectivement mise en oeuvre sur le terrain, mais 
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pour cela, il faudrait que le regime d’Assad cesse sa 
campagne brutale contre le peuple syrien, et que les pays 
qui ont une influence sur Al-Assad se joignent a nous 
pour exiger que le regime dAssad cesse son massacre 
absurde du peuple syrien. 

Les Etats-Unis ne cesseront de mettre l’accent 
sur les moyens d’atteindre cet objectif, quel que soit le 
nombre de fois ou nos collegues russes convoqueront 
ces diversions cyniques a peine voilees. 

M. Delattre (France) : Je souhaite d’abord 
remercier le Secretaire general adjoint aux affaires 
humanitaires, Mark Lowcock, pour son intervention, 
et saluer a nouveau ses efforts inlassables, ainsi que 
ceux de ses equipes, pour repondre a l’urgence et a la 
gravite de la situation humanitaire en Syrie. Je remercie 
aussi la Russie d’avoir demande la tenue de cette 
seance d’information, qui permet de faire le point sur la 
situation humanitaire, y compris a Raqqa et Roukban, 
apres l’adoption, il y a maintenant un mois et demi, de la 
resolution 2401 (2018). 

Je reviendrai d’abord en quelques mots sur 
l’ensemble de la situation humanitaire en Syrie, avant 
d’aborder les cas specifiques de Raqqa et Roukban, 
et de reiterer, enfin, notre appel a aider veritablement 
les populations en garantissant reellement un acces 
humanitaire rapide et sur, qui constitue une composante 
essentielle de notre projet de resolution sur la Syrie, 
lequel est en cours de negociation par les membres du 
Conseil de securite. 

Malgre l’adoption de la resolution 2401 (2018) et 
nos appels repetes, l’urgence humanitaire reste criante 
en Syrie. La situation sur le terrain, en Syrie, releve du 
cauchemar et ne s’ameliore pas. Comme nous avons eu 
l’occasion de le souligner lors de chacune des seances 
du Conseil a ce sujet, les offensives terrestres, les 
sieges, les bombardements indiscrimines, y compris 
d’ecoles et d’hopitaux, et l’emploi d’armes chimiques 
contre la population a Douma, le 7 avril dernier, ont 
acheve de mettre la Syrie a terre, au mepris du droit 
international. Ce recours a la terreur comme tactique 
de guerre provoque, nous le savons tous, un coup 
humain effroyable. Ainsi, depuis le 18 fevrier, au moins 
1 800 personnes ont ete tuees et des milliers souffrent de 
blessures souvent irremediables. 

Comme vient de l’exposer Mark Lowcock, 
la tragedie humanitaire en Syrie reste un scandale 
quotidien et une insulte permanente a la conscience 
universelle. Depuis le 9 mars, environ 151 000 Syriens 


ont ete forces de fuir la Ghouta orientale. Entre 90 000 et 
100000 d’entre eux ont ete contraints de rejoindre des 
camps autour de Damas, avec un acces tres restreint aux 
services essentiels. A ce jour, seules 45 000 personnes 
ont ete autorisees a quitter ces camps, dont les capacites 
d’accueil sont saturees. Malgre cette situation d’urgence, 
l’acces a ces camps est complique par l’alourdissement, 
par le regime, des procedures administratives pour 
les acteurs humanitaires. L’acces humanitaire aux 
populations restees dans la Ghouta orientale est 
egalement entrave, particulierement a Douma. Ce sont 
la autant de tragedies et de violations caracterisees du 
droit international humanitaire. 

A Edleb, l’arrivee de dizaines de milliers de 
personnes evacuees de la Ghouta orientale a encore 
aggrave la situation humanitaire dans cette province 
qui compte desormais plus de 1,2 million de deplaces 
internes. C’est dire comhien nous devons etre a la fois 
actifs et vigilants concernant Edleb : actifs, au regard 
de la situation tres difficile qui y prevaut aujourd’hui, 
mais aussi d’une vigilance toute particuliere au regard 
du risque d’un nouveau dechainement de violence dans 
cette region. Si nous n’y prenons garde, le pire est a 
venir a Edleb. 

S’agissant de la situation a Raqqa, comme l’a dit 
Mark Lowcock dans son expose, la ville est face au defi 
que represente le retour de 90000 personnes. Ce defi 
est considerable, c’est vrai. De premieres evolutions 
positives sont toutefois a relever, telles que la reouverture 
des ecoles et de trois cliniques qui fonctionnent ou 
encore la distribution de livres scolaires, pour n’en 
prendre que quelques exemples. Il faut desormais 
permettre aux acteurs humanitaires d’acheminer l’eau, la 
nourriture et les autres reponses aux besoins essentiels 
de la population. Compte tenu de la situation laissee 
par Daech dans la ville, le deminage humanitaire est 
egalement un enjeu crucial, qui conditionne a bien des 
egards tout le reste et sur lequel les efforts deja engages 
doivent imperativement se poursuivre et s’accentuer. 
C’est un effort auquel la France prend toute sa part. 
Nous avons ainsi debloque une enveloppe de 10 millions 
d’euros en fin d’annee 2017 et finance une dizaine de 
projets a destination des populations deplacees et de 
celles souhaitant se reinstaller a Raqqa en particulier, 
dans les secteurs de l’aide d’urgence, du retablissement 
des services de base, de la sante et du deminage. 

A Roukban, les discussions avec le Croissant- 
Rouge arabe syrien doivent permettre l’acheminement 
et le dechargement des cargaisons par l’ONU, tout en 
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garantissant la securite du personnel humanitaire. 
Alors que la resolution 2401 (2018) n’a pas ete mise en 
oeuvre, je veux ici reiterer, une nouvelle fois, au nom 
de la France, notre appel pressant a garantir un acces 
humanitaire rapide, sur et sans entrave sur tout le 
territoire syrien. C’est en effet la clef, avec la cessation 
des hostilites, d’une amelioration reelle de la situation 
humanitaire en Syrie. 

Tres concretement, cela signifie que le regime 
syrien doit delivrer les visas et les lettres d’autorisation 
necessaires au Bureau de la coordination des affaires 
humanitaires et aux acteurs humanitaires, avec trois 
objectifs operationnels immediats : premierement, 
des convois humanitaires en nombre suffisant doivent 
atteindre les zones difficiles d’acces et assiegees, et la 
securite du personnel humanitaire doit etre garantie; 
deuxiemement, les civils restes dans la Ghouta orientale 
doivent recevoir une assistance humanitaire d’urgence 
et etre proteges; troisiemement, une aide doit etre 
apportee aux populations deplacees, y compris dans les 
camps et dans les communautes hotes autour de Damas, 
dans la province d’Edleb et dans la region de l’Euphrate. 
La reprise par le regime de la Ghouta orientale, dans 
les conditions terribles que l’on sait, ne change rien 
a ces imperatifs qui relevent du droit international 
humanitaire et de la resolution 2401 (2018) adoptee a 
l’unanimite par le Conseil. 

C’est precisement ces objectifs que nous appuyons 
fortement dans le cadre du projet de resolution transmis 
par la France, le Royaume-Uni et les Etats-Unis aux 
membres du Conseil de securite samedi dernier et qui 
a ete discute en premiere lecture hier. Notre projet 
de resolution vise a obtenir des progres essentiels en 
matiere humanitaire, en pleine coherence avec les 
priorites exprimees aujourd’hui. Face a la situation 
catastrophique des populations, la France a lance 
un programme humanitaire d’urgence d’un montant 
de 50 millions d’euros. Le projet de resolution vise aussi 
a recreer un mecanisme d’attribution des responsabilites 
dans l’emploi d’armes chimiques et a mettre un terme 
definitif au programme chimique syrien. Ce projet 
demande enfin la tenue de negociations politiques 
concluantes, sous l’egide des Nations Unies et en appui 
de l’Envoye special Staffan de Mistura, conformement a 
la resolution 2254 (2015). 

A rebours de l’approche cloisonnee, qui a conduit 
a tant d’impasses, le projet de resolution dont la France a 
pris l’initiative, et que nous portons avec nos partenaires 
hritanniques et americains, articule pour la premiere 


fois les volets humanitaires, chimiques et politiques de 
l’equation syrienne. A travers cette approche globale 
et integree, ce projet vise a recreer un espace de 
negociation, a etablir des convergences possibles et a 
creer ainsi les conditions, nous l’esperons, d’une reelle 
dynamique diplomatique sur le dossier syrien. Chacun 
sait combien la tache est difficile, mais nous esperons 
que cette methode contribuera a sortir de l’impasse et a 
nouer une vraie negociation. 

A en juger par l’interet suscite par notre projet de 
resolution et par les premieres discussions constructives 
auxquelles il a donne lieu, cette nouvelle approche fait 
en tout cas l’objet d’un large appui. II s’agit a present 
d’engager sur cette base une negociation approfondie, 
exigeante et de bonne foi, avec l’objectif aboutir, meme 
si, encore une fois, nous savons combien ce sera difficile. 
Nous le devons aux Syriens, qui, dans leur diversity, 
nous attendent et desesperent. 

M me Pierce (Royaume-Uni) (parle en anglais) : 
Avant de commencer, je voudrais, si je peux me 
permettre, adresser une requete au Secretariat, car il 
serait tres utile, je crois, que le Conseil dispose d’un 
expose ou d’un bref compte rendu indiquant ou en sont 
a cette heure-ci la Mission d’etablissement des faits de 
l’Organisation pour l’interdiction des armes chimiques 
et l’equipe du Departement de la surete et de la securite 
de FONU, ainsi que ce qu’elles comptent faire. En outre, 
il serait utile egalement de savoir si leur arrivee a Douma 
a ete d’une quelconque maniere retardee et ce qui a cause 
ce retard. Si nous pouvions avoir ces informations dans 
les prochaines 24 heures, j’en serais tres reconnaissante 
au Secretariat. 

En ce qui concerne la question dont nous sommes 
saisis a la presente seance, je voudrais a l’instar d’autres 
collegues remercier le Secretaire general adjoint de 
son expose. Il est fort dommage que certains orateurs 
aient utilise cet expose d’aujourd’hui sur la situation 
humanitaire pour faire valoir des arguments politiques. 
Je voudrais citer le philosophe anglais Edmund Burke, 
qui a dit que c’est une erreur commune que de penser 
que ceux qui se lamentent le plus pour le peuple sont 
ceux qui se soucient le plus de son bien-etre. Je crois 
que cela ne s’applique que trop bien a ce qu’on a entendu 
aujourd’hui. 

Le sujet ici est la resolution 2401 (2018). Je n’ai 
pas sous les yeux la liste complete de toutes les activites 
humanitaires du Gouvernement britannique en Syrie, 
mais je peux dire qu’en 2017, nous avons verse 160 millions 
de dollars au titre de Fappel des Nations Unies et qu’en 
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2018, nous donnerons 138 millions de dollars, compare 
aux 5,5 millions de dollars en 2017 et, autant que je 
sache, au zero dollar en 2018, donnes par la Russie. 
Nous faisons partie des trois principaux donateurs au 
Plan d’aide humanitaire pour la Syrie, et nous sommes 
le deuxieme donateur d’aide humanitaire bilaterale 
en Syrie depuis 2011. A ce jour, nous avons consacre 
3,5 milliards de dollars en reponse a la crise syrienne, 
le plus grand montant jamais engage par le Royaume- 
Uni en reponse a une crise humanitaire. Nous invitons 
chacun des Membres a faire ce qu’il peut pour financer 
les appels des Nations Unies et nous jouerons, nous aussi, 
un role actif a la prochaine conference de Bruxelles. 

Pour ce qui est de Raqqa, nous nous felicitons de 
la premiere mission devaluation des Nations Unies. Le 
Royaume-Uni continue de fournir un appui humanitaire 
a Raqqa et aux regions avoisinantes. En octobre dernier, 
nous avons renforce notre soutien au nord-est de la Syrie 
en reconstituant les stocks des hopitaux et des unites 
chirurgicales mobiles et en offrant 145 000 consultations 
medicales et 31000 kits d’urgence, qui comprenaient 
notamment du materiel de cuisine et des couvertures. 
Nous avons contribue a ameliorer l’acces a l’eau potable 
pour 15 000 personnes. Nous contribuons egalement au 
deminage et a la neutralisation des explosifs a Raqqa, 
et etudions actuellement les possibility d’apporter un 
appui supplemental au deminage dans toute la Syrie. 

S’agissant de Roukban, je voudrais saisir cette 
occasion pour feliciter le Gouvernement jordanien 
d’avoir fourni un acces humanitaire a la population, 
y compris la distribution d’une aide essentielle en 
janvier 2018. Par ailleurs, nous saluons les efforts 
des organismes humanitaires des Nations Unies qui 
negocient un acces depuis Damas. Je voudrais insister 
sur le droit des civils deplaces a Roukban, dans ce que 
l’on appelle le mur de sable, a une protection et a des 
services et des distributions humanitaires continus, 
que ce soit a travers les lignes de front ou a travers les 
frontieres, conformement aux principes humanitaires et 
au droit international humanitaire. 

Nous exhortons le regime et ceux qui 
l’appuient a faciliter l’acces des Nations Unies et 
des partenaires humanitaires afin qu’ils puissent 
acheminer l’aide dont ont desesperement besoin les 
quelque 70000 a 80000 personnes a Douma et toutes 
celles qui sont encore dans la Ghouta orientale. Comme 
d’autres orateurs, nous sommes egalement preoccupes 
par les mauvaises conditions dans les camps et les 
sites ou se sont refugies les habitants de la Ghouta 


orientale. Nous attendons avec impatience le moment 
ou ils pourront se deplacer librement et ou ils pourront 
rentrer chez eux. Dans l’intervalle, ils doivent etre 
proteges contre les represailles du regime, et nous avons 
demande, lors de consultations a un stade anterieur, que 
l’ONU, mais aussi le Gouvernement syrien, accordent 
plus d’attention a l’octroi de visas aux membres du 
personnel des Nations Unies qui peuvent y entrer et 
assurer leur protection. 

J’avais l’intention de parler du reglement 
politique et des prochaines etapes, mais l’Ambassadeur 
de France a expose tout cela tres clairement, et je n’ai 
rien a y ajouter, mais je soutiens de tout cceur ce qu’il a 
dit. Nous demandons a tous les membres du Conseil de 
se rallier a l’idee que nous devrions profiter de ce qui 
s’est passe pour remettre le processus politique sur les 
rails. Nous voulons avoir une tres bonne discussion sur 
les moyens possibles de le faire lors de notre retraite en 
Suede, ou nous beneficierons egalement de la presence 
du Secretaire general. 

Enfin, j”aimerais conclure en citant l’une des 
phrases les plus celebres d’Edmund Burke : « II suffit 
que les hommes de bien ne fassent rien pour que le mal 
triomphe. » Nous pouvons tous faire quelque chose 
et j’espere que nous utiliserons les prochains jours a 
bon escient. 

M. Tumysh (Kazakhstan) (parle en anglais) : 
Nous remercions la delegation de la Federation de Russie 
d’avoir pris l’initiative de ce debat public sur la situation 
humanitaire tres critique en Syrie, et nous remercions le 
Secretaire general adjoint, M. Mark Lowcock, pour son 
expose detaille et tres instructif. Comme d’autres, nous 
exprimons notre vive preoccupation face a la persistance 
de la gravite et de la nature devastatrice de la situation 
humanitaire en Syrie. 

Pour en venir au theme principal de notre debat 
d’aujourd’hui, nous nous felicitons de la mission 
devaluation a Raqqa qui avait ete effectuee par nos 
collegues du Bureau de la coordination des affaires 
humanitaires le l er avril. II est en effet inquietant de 
constater qu’en depit d’un niveau eleve de munitions 
non explosees sur le terrain, quelque 100000 personnes 
seraient retournees a Raqqa. L’equipe a fait etat, grace 
aux renseignement fournis par le conseil local, du 
niveau extremement eleve de destruction, pres de 70% 
des batiments ayant ete rases ou endommages, et de 
l’absence ou de la limitation de nombreux services, tels 
que l’eau, l’electricite et les soins de sante. Certaines 
ecoles ont repris les classe, mais elles sont privees de 


18-11154 


11/21 



S/PV.8236 


La situation au Moyen-Orient 


17/04/2018 


materiel et autres fournitures scolaires. II est louable 
que l’ONU et les partenaires non gouvernementaux 
locaux fournissent une assistance a ceux qui en ont 
besoin dans la ville et comblent egalement les lacunes et 
repondent aux besoins prioritaires dans les domaines de 
l’aide essentielle et des services de base. 

Nous sommes egalement preoccupes par le sort 
des camps de refugies de Roukban et de Hadalat, situes a 
proximite de la frontiere jordanienne dans la zone protegee 
d’un rayon de 55 kilometres. Selon nos informations, 
dans les deux camps, environ 85 000 refugies vivent 
dans des tentes. Nombre d’entre eux sont malades et 
souffrent de la faim et d’un manque de soins, en raison 
de la penurie de medecins et de fournitures medicales. 
Nous pensons que le camp est potentiellement dangereux 
et pourrait se transformer en un endroit ou tout peut 
arriver - ou des mercenaires etrangers, des instructeurs 
et des recruteurs d’organisations extremistes operent 
sans contraintes. Nous sommes egalement alarmes par 
les informations selon lesquelles des groupes armes 
n’autorisent pas les convois humanitaires de l’ONU 
et du Gouvernement syrien a penetrer dans la zone de 
securite. Nous demandons que l’Organisation mondiale 
de la sante et les autres partenaires humanitaires des 
Nations Unies soient autorises a entrer dans les camps. 

Nous appuyons la proposition de la Federation de 
Russie de creer des couloirs humanitaires pour le retrait 
des refugies de la zone d’Al-Tanf et du camp de Roukban, 
a l’instar des couloirs crees par les militaires russes et 
syriens pendant la crise d’Alep, lorsque des milliers 
de civils ont quitte la ville. Nous felicitons egalement 
les autorites jordaniennes qui, plus tot cette annee, ont 
permis que l’aide humanitaire des Nations Unies soit 
acheminee en une seule fois par camion-grue a des 
dizaines de milliers de personnes deplacees de Syrie. 

Le Kazakhstan appelle toutes les parties a 
suspendre immediatement toutes les activites de guerre 
en Syrie, ce qui permettra a l’aide humanitaire d’atteindre 
tous ceux qui en ont besoin, et rendra possible egalement 
l’evacuation de tous les patients necessitant des soins 
urgents qui ne peuvent etre dispenses sur place. Le 
Kazakhstan appuie toutes les resolutions pertinentes du 
Conseil de securite afin d’assurer a la Syrie, en 2018, 
une assistance humanitaire fondee sur des principes, 
soutenue et amelioree. 

Compte tenu des circonstances actuelles, la 
necessity pour tous les membres du Conseil de mettre en 
oeuvre la resolution 2401 (2018) adoptee recemment est 
d’une importance capitale. Nous attendons avec interet 


la presentation de rapports frequents et periodiques au 
Conseil sur la mise en oeuvre de la resolution 2401 (2018) 
dans le cadre des exposes reguliers sur la Syrie et 
des rapports du Secretaire general, comme le stipule 
la resolution. Dans ce contexte, nous appuyons les 
resultats de la deuxieme reunion trilateral des chefs 
d’Etat garants du processus d’Astana - les Presidents de 
la Russie, de la Turquie et de l’lran - qui s’est tenue 
le 4 avril a Ankara. Nous pensons que ce sommet de 
la troika est un pas important vers le reglement de la 
guerre syrienne. 

Enfin, nous devons nous concentrer sur l’unite 
nationale syrienne, ce qui est essentiel, en particulier 
apres la defaite de l’Etat islamique d’lraq et du Levant. 
Apres cette longue guerre, la question des frontieres 
et des territoires doit etre traitee conformement a la 
Constitution afin d’empecher la reapparition de groupes 
extremistes. Les questions dontnous sommes saisis sont 
l’avenir juridique et politique de Raqqa et doivent tenir 
compte des interets et des droits des divers groupes 
ethniques et tribaux qui composent la population locale. 

M. Radomski (Pologne) (parle en anglais ) : Je 
voudrais tout d’abord remercier le Secretaire general 
adjoint, M. Mark Lowcock, pour son expose detaille. 

Une fois de plus, la Pologne tient a souligner 
avec force qu’il est de la plus haute importance 
d’assurer un acces soutenu et ininterrompu a tous les 
acteurs humanitaires dans l’ensemble de la Syrie. Nous 
appelons toutes les parties au conflit a mettre en oeuvre 
le cessez-le-feu et a garantir l’acces humanitaire et les 
evacuations sanitaires, comme convenu a l’unanimite 
dans la resolution 2401 (2018). 

Nous demeurons profondement preoccupes par 
la situation dans le gouvernorat d’Edleb, qui est aux 
prises avec l’afflux de nouvelles personnes deplacees, et 
dans la province d’Alep. Dans ce contexte, nous croyons 
que les operations militaires dans le nord-ouest de la 
Syrie ont encore complique la situation et entraine des 
deplacements importants de la population locale, ce qui 
est une autre source de grave preoccupation. 

Nous voudrions reiterer notre appel pressant 
a toutes les parties qui ont un impact sur la situation 
sur le terrain, en particulier la Federation de Russie 
et l’lran, afin qu’elles prennent toutes les mesures 
necessaires pour parvenir a la cessation totale des 
hostilites sur l’ensemble du territoire syrien. Nous 
insistons pour que toutes les parties en Syrie respectent 
les obligations qui leur incombent en vertu du droit 
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international humanitaire. Quelques petites mesures 
positives impliquant quelque huit convois ont ete prises 
a la mi-mars, ce qui montre qu’il est possible de faire 
des progres meme si beaucoup d’autres sont necessaires. 
Malheureusement, nous n’avons encore constate aucune 
evolution notable dans ce domaine. A cet egard, nous 
demandons a la Russie, a l’lran et a la Turquie de remplir 
leurs obligations et d’assumer leurs responsabilites en 
tant que garants de processus d’Astana. 

Comme beaucoup d’autres, nous voudrions 
souligner l’importance de la deuxieme conference de 
Bruxelles, qui doit traiter de la situation humanitaire 
tragique en Syrie et reaffirmer l’appui de la communaute 
internationale aux personnes qui sont dans le besoin en 
Syrie, ainsi que dans les pays voisins. 

Nous voudrions aussi saisir cette occasion pour 
rappeler qu’a notre avis, il ne saurait y avoir de solution 
militaire au conflit syrien. Nous avons toujours appuye 
les efforts visant a mettre fin a la guerre en Syrie. 

Pour terminer, je voudrais souligner encore 
une fois qu’un accord politique reste le seul moyen de 
parvenir a un reglement durable du conflit, y compris 
a l’eradication definitive de Fextremisme violent. Cela 
requiert une veritable transition politique, conformement 
a la resolution 2254 (2015) et du Communique de Geneve 
de 2012 (S/2012/522, annexe) negocie par les parties 
syriennes dans le cadre du processus de Geneve mene 
sous les auspices de l’ONU. A cet egard, la Pologne 
salue les efforts inlassables que deploie l’Envoye special 
pour la Syrie, M. Staffan de Mistura, pour faciliter la 
mise en oeuvre de toutes les resolutions pertinentes du 
Conseil de securite. 

M. Ndong Mba (Guinee equatoriale) (parle 
en espagnol) : La Republique de Guinee equatoriale 
remercie la Federation de Russie d’avoir demande la 
tenue de la presente seance, et le Secretaire general 
adjoint aux affaires humanitaires et Coordonnateur 
des secours d’urgence, M. Mark Lowcock, pour sa 
description fort circonstanciee et minutieuse de la 
situation humanitaire dans la ville de Raqqa et dans le 
camp de refugies de Roukban. 

II y a quatre mois, en decembre dernier, en 
adoptant la resolution 2393 (2017), les membres du 
Conseil de securite ont pris conscience du nombre 
considerable de deplaces et de refugies ayant fui la 
Syrie vers des pays voisins du fait de l’escalade de la 
violence et de la crise humanitaire grave qui y sevit (voir 
S/PV.8141). Depuis 2015, les affrontements dans la ville 


de Raqqa ont pousse de nombreuses families syriennes 
a se rendre dans le camp de Roukban, situe a la frontiere 
nord de la Jordanie, alors que les forces de l’opposition 
syrienne et les milices chiites se battaient au niveau du 
passage frontalier d’Al-Tanf et du triangle frontalier 
entre la Jordanie, l’lraq et la Syrie. 

II convient de rappeler que Raqqa etait le 
principal bastion de l’Etat islamique en Syrie. Cette ville 
connait actuellement une situation particulierement 
difficile, car les offensives militaires ont entraine la 
destruction a grande echelle des infrastructures civiles 
et des habitations. 

Compte tenu de ce qui precede, la Republique de 
Guinee equatoriale se declare vivement preoccupee par 
la situation humanitaire catastrophique en Syrie et, en 
Foccurrence, a Raqqa et dans le camp de Roukban. Nous 
saluons les efforts et Faction de l’Organisation mondiale 
de la Sante, qui vient en aide a des milliers de personnes 
a Raqqa, en leur fournissant medicaments et autres 
articles. Toutefois, les habitants de Raqqa continuent 
d’etre prives d’aide humanitaire parce les organisations 
humanitaires internationales n’ont pas de bureau dans 
la region, et que les autorites locales n’arrivent pas a 
ameliorer la situation. 

En outre, la situation des civils qui retournent a 
Raqqa - ou ils sont confrontes a la menace constante 
posee par la grande quantite de mines terrestres et 
d’engins explosifs improvises, ainsi qu’a la situation 
epidemiologique dans la ville, ou que des milliers 
de depouilles se trouvent encore sous les decombres 
des edifices detruits - requiert toute l’attention de la 
communaute internationale et du Conseil de securite 
pour que des mesures urgentes puissent etre prises. A cet 
egard, ma delegation continue d’encourager les pays qui 
peuvent influer sur les parties au conflit a faire en sorte 
que des progres significatifs soient faits dans la mise 
en oeuvre des dispositions de la resolution 2401 (2018), 
et ce en autorisant les organisations internationales 
humanitaires et les convois des Nations Unies a avoir un 
acces regulier et durable a la population de Raqqa et au 
camp de Roukban afin de prendre soin des malades et 
des blesses et de repondre aux besoins pressants que ne 
peuvent couvrir des livraisons sporadiques. 

Nous concluons notre intervention en reiterant 
le souhait et la volonte des peuples d’Afrique, tel 
qu’exprimes dans le communique de la Commission de 
l’Union africaine du 15 avril 2018, qui souligne que : 
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« Le peuple syrien n’a que trop souffert. Face 
a cette situation dramatique, la seule ligne de 
conduite raisonnable est l’intensification des 
efforts internationaux visant a trouver une 
solution politique durable basee exclusivement 
sur la poursuite des interets du peuple syrien et 
respectant l’integrite territoriale de la Syrie ». 

M. Dah (Cote d’Ivoire): Ma delegation remercie la 
Federation de Russie pour l’initiative de l’organisation de 
cette reunion d’information sur la situation humanitaire 
a Raqqa et a Roukban. Elle remercie M. Mark Lowcock, 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires, 
pour son expose eclairant sur la situation humanitaire 
en Syrie et en particulier dans ces deux localites, dans le 
cadre de la mise en oeuvre de la resolution 2401 (2018). 

En depit de la relative accalmie observee ces 
derniers temps, ma delegation reste preoccupee par 
la precarite de la situation humanitaire sur le terrain. 
En effet, plus de deux mois apres son adoption a 
Funanimite, ma delegation constate avec regret que la 
resolution 2401 (2018) n’a pas ete mise en oeuvre. Faut-il 
le rappeler, cette resolution exige une pause humanitaire 
durable en vue de permettre l’acheminement en 
toute securite et sans entrave de Faide humanitaire 
et des services connexes, ainsi que de proceder a 
l’evacuation sanitaire des personnes gravement malades 
et des blesses, conformement au droit international 
humanitaire applicable. 

Ma delegation reitere son appel en faveur de la 
mise en oeuvre integrate de la resolution 2401 (2018) sur 
toute Fetendue du territoire, tant dans la Ghouta orientale 
qu’a Douma et a Afrin, ou les besoins humanitaires sont 
toujours aussi pressants, mais egalement a Raqqa et 
dans le camp de deplaces de Roukban, en proie a une 
situation humanitaire catastrophique. 

Alors que les groupes terroristes ont ete defaits et 
chasses de la ville de Raqqa, le retour des populations 
dans leur region d’origine reste problematique en raison 
du manque d’infrastructures, notamment sanitaires et 
sociales, ainsi que de Fabsence de nombreux services 
sociaux, tels que les adductions d’eau et l’electricite. 
Par ailleurs, la presence d’engins explosifs laisses sur 
place constitue un grave danger pour les populations. 
En effet, selon l’Organisation mondiale de la Sante et 
l’UNICEF, entre le 20 octobre 2017 et le 23 fevrier 2018, 
au moins 658 personnes auraient ete blessees et plus 
de 130 autres tuees par des mines, des pieges et des 
munitions non explosees dans la ville, soit enmoyenne six 
incidents d’explosions par jour. L’acces limite aux soins 


aggrave egalement le danger pour les personnes blessees 
par ces explosions. A cet egard, ma delegation en appelle 
a la mobilisation de la communaute internationale 
afin d’apporter Faide necessaire au retablissement des 
blesses et de soutenir les activites de deminage et de 
sensibilisation aux dangers que represented les engins 
explosifs improvises. 

S’agissant du camp de deplaces de Roukban, ma 
delegation reste preoccupee par les conditions de vie 
extremement precaires auxquelles sont confrontees 
les populations, et qui sont liees essentiellement aux 
difficultes d’acces aux camps, regulierement en proie 
aux tempetes de sable et a la montee des eaux. Par 
ailleurs, l’emplacement de ce camps isole et sans acces 
routier, rend difficile la fourniture de medicaments, 
de nourriture et d’eau potable aux habitants. Ma 
delegation invite les parties au conflit a autoriser les 
agences humanitaires a conduire des missions dans ces 
localites, en vue d’evaluer les besoins des populations 
et leur apporter l’assistance humanitaire adequate, 
conformement a la resolution 2401 (2018). 

La Cote d’Ivoire estime que Faction de la 
communaute internationale en vue d’apporter une 
reponse humanitaire satisfaisante aux besoins des 
populations syriennes doit s’inscrire dans le cadre 
global de nos efforts collectifs visant a trouver une 
issue politique a la crise en Syrie. C’est pourquoi nous 
reiterons notre position de principe en faveur d’un 
reglement negocie du conflit syrien, dans le cadre d’un 
dialogue politique inclusif des differents acteurs, sur 
la base du processus de Geneve, tel que prescrit par la 
resolution 2254 (2015). 

M me Gregoire Van Haaren (Pays-Bas) (parle 
en anglais ) : Je voudrais remercier le Secretaire general 
adjoint Lowcock de son expose eclairant. 

Nous accueillons avec satisfaction cette possibility 
d’examiner la situation humanitaire en Syrie et nous 
langons un nouvel appel a la mise en oeuvre immediate 
de la resolution 2401 (2018) dans tout le pays. 

Les besoins humanitaires pressants des 
populations a l’interieur de la Syrie doivent mobiliser 
notre attention, independamment du lieu ou se trouvent 
les personnes dans le besoin. L’acces humanitaire et la 
protection des civils restent nos principales priorites. 
Comme Font mentionne de nombreux orateurs, l’Union 
europeenne et l’ONU co-presideront la deuxieme 
Conference sur Faide a apporter pour l’avenir de la 
Syrie et des pays de la region, qui se tiendra a Bruxelles 
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les 24 et 25 avril. Nous esperons qu’elle permettra de 
lever des fonds pour repondre aux besoins humanitaires 
urgents en Syrie, mais aussi de generer un appui 
politique pour le processus de paix dirige par l’ONU. II 
est urgent d’atteindre ces deux objectifs. Alors que la 
guerre en Syrie entre dans sa huitieme annee, nous 
comptons sur la solidarity continue de la communaute 
internationale avec les plus de 13 millions de Syriens 
qui ont actuellement besoin d’une aide humanitaire. 

Je vais axer ma declaration sur trois aspects : la 
situation dans la Ghouta, a Edleb et Afrin, la situation a 
Raqqa et la situation a Roukban. 

Premierement, en ce qui concerne la Ghouta, 
Edleb et Afrin, l’offensive militaire menee par le regime 
dans la Ghouta orientale a provoque le deplacement 
de 150000 civils de plus. Apres avoir fui la violence, 
ces civils ont ete accueillis a Edleb et dans la peripherie 
rurale de Damas. Les personnes qui ont ete forcees de 
quitter leur domicile dans la Ghouta ont besoin d’urgence 
d’un hebergement, de vivres et de soins medicaux. 

Les allegations de violence sexuelle contre les 
femmes sont une source de profonde preoccupation. Les 
femmes, les filles et les autres personnes qui expriment 
leur preoccupation face a la violence sexiste doivent etre 
entendues et secourues. En debut d’annee, nous avons 
frequemment aborde la question de la liste croissante des 
personnes ayant besoin d’une evacuation medicale. Les 
noms de 1 000 personnes figuraient sur cette liste. Nous 
avons appris avec consternation qu’un grand nombre des 
personnes gravement malades et blessees avaient passe 
des heures dans des bus les evacuant vers Edleb. Leur 
imposer un tel voyage est irresponsable du point de vue 
medical. Ce ne sont pas des evacuations medicales de 
cette nature que reclame la resolution 2401 (2018). En 
outre, les personnes qui restent a Douma ont besoin 
d’une aide. 

Le Royaume des Pays-Bas est preoccupe par le 
fait que le regime n’a delivre aucune lettre de facilitation 
pour permettre aux convois d’aide de se rendre a 
Douma. Je rappelle la resolution 2401 (2018), qui exige 
un acheminement permanent et sans entrave de l’aide 
humanitaire vers toutes les personnes dans le besoin. II 
faut assurer d’urgence faeces a l’aide, ainsi que l’acces 
a Douma de la Mission d’etablissement des faits de 
l’Organisation pour l’interdiction des armes chimiques 
en Republique arabe syrienne. Nous appelons a la mise 
en place d’un suivi independant des hebergements 
collectifs fournis aux personnes deplacees dans la 
Peripherie rurale de Damas. Les families ne doivent pas 


etre dechirees en separant les hommes de leurs epouses 
et enfants. Lorsque cela se produit, il importe de reunir 
les families. 

Les besoins urgents des personnes deplacees dans 
toute la Syrie necessitent d’intensifier l’aide humanitaire. 
A cette fin, l’ONU demande a pouvoir entrer dans le 
pays pour fournir une aide a la population syrienne. 
Nous appelons le regime syrien a octroyer des visas au 
personnel en attente du Bureau de la coordination des 
affaires humanitaires (OCHA) dans les plus brefs delais. 
Nous appelons egalement l’attention du Conseil sur le 
sort penible de plus de 180000 personnes qui ont ete 
contraintes de se deplacer du fait des hostilites dans le 
district d’Afrin. L’afflux massif de personnes deplacees 
impose des contraintes aux communautes d’accueil deja 
accablees. Nous appelons toutes les parties a ouvrir 
faeces humanitaire et a garantir la liberte de circulation 
des personnes deplacees. 

Deuxiemement, la liberation de Raqqa de 
l’emprise de Daech a marque une avancee decisive dans 
la lutte contre Daech en Syrie. II importe maintenant de 
contribuer a la stabilisation de Raqqa et de promouvoir 
une gouvernance inclusive. La protection des civils, des 
organisations humanitaires et des autres organisations 
non gouvernementales doit etre assuree en permanence. 
Nous nous felicitons que l’OCHA ait pu mener une 
mission devaluation des besoins humanitaires. Sur 
cette base, une intervention humanitaire coordonnee 
peut etre mise en place. Le retrait des engins explosifs 
improvises est une priorite. Le deminage est essentiel 
pour permettre aux personnes deplacees de rentrer 
chez elles en toute securite. Le Royaume des Pays-Bas 
contribue au deminage a l’interieur et autour de Raqqa et 
appelle les autres membres du Conseil a faire de meme. 

Ma troisieme observation porte sur Roukban, plus 
precisement le mur de sable. La situation a Roukban, ou 
se trouvent toujours plus de 50 000 personnes deplacees, 
est preoccupante. La derniere distribution de vivres date 
de janvier. Outre les vivres, il est egalement necessaire 
de fournir une aide medicale a toutes les personnes 
prises au piege dans cette zone. L’aide doit parvenir a ces 
personnes aussi rapidement et facilement que possible. 

Enfin, je termine en soulignant la necessity de 
mettre immediatement en oeuvre la resolution 2401 (2018) 
dans toute la Syrie. L’acces humanitaire et la protection 
des civils continuent de s’imposer, conformement au 
droit international humanitaire. 
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M. Ma Zhaoxu (Chine) {parle en chinois) : La 
Chine se felicite de l’initiative prise par la Russie de 
convoquer le present debat. 

Nous remercions le Secretaire general adjoint, 
M. Lowcock, de son expose, et nous felicitons l’ONU 
des efforts qu’elle deploie pour ameliorer la situation 
humanitaire en Syrie. 

Le conflit syrien dure depuis plus de sept ans, et 
il cause des souffrances sans fin au peuple syrien. Nous 
esperons sincerement que toutes les parties en Syrie 
parviendront a regler leurs problemes par le dialogue 
et la concertation. II est imperatif que la communaute 
internationale joue un role constructif pour attenuer 
immediatement la crise humanitaire en Syrie. Comme 
toujours, la Chine continuera de fournir une aide 
humanitaire a la Syrie. 

II y a plus d’un mois, grace aux efforts concertes 
de toutes les parties concernees, le Conseil de securite 
a adopte a l’unanimite la resolution 2401 (2018) qui 
refletait sa solidarity et son unanimity en ce qui concerne 
la situation humanitaire en Syrie. La Chine appelle toutes 
les parties syriennes a appliquer cette resolution afin 
de cesser immediatement les hostilites et de fournir 
une aide humanitaire, en etroite coordination avec 
l’ONU. L’ONU et la communaute internationale doivent 
mettre en oeuvre la resolution 2401 (2018), preter une 
attention egale a la situation humanitaire dans toutes les 
regions de la Syrie, fournir une assistance humanitaire 
a tous les secteurs qui en ont besoin et faciliter le retour 
des personnes deplacees aussitot que possible. 

Je reaffirme que la Chine a toujours promu 
le reglement pacifique des differends et s’oppose a 
l’emploi de la force dans les relations internationales. 
Nous choisissons de respecter la souverainete, 
l’independance, l’unite et l’integrite territoriale de tous 
les pays. Toute mesure prise par les parties concernees 
doit etre conforme aux huts et principes enonces dans 
la Charte des Nations Unies. Toutes les mesures prises 
doivent etre conformes au droit international. Toute 
action militaire unilateral qui contourne l’autorite 
du Conseil est contraire aux huts et principes enonces 
dans la Charte et viole les normes elementaires du droit 
international et des relations internationales, et elle ne 
fait que compliquer le reglement de la crise en Syrie. La 
Chine exhorte les parties concernees a s’abstenir de tout 
acte qui pourrait provoquer une escalade de la situation, 
a revenir aux normes du droit international et a regler les 
problemes par le dialogue et la concertation. 


Un reglement politique est le seul moyen de 
trouver une solution a la situation en Syrie. La Chine 
est determinee a cooperer avec la communaute 
internationale pour faciliter les pourparlers de paix, 
encourager la cessation des hostilites, de la violence et 
du terrorisme, et promouvoir un reglement politique, 
notamment a travers les pourparlers de paix de Geneve. 
Compte tenu de la situation actuelle, il est imperatif que 
la communaute internationale coopere plus etroitement 
et apporte son concours a l’ONU, en tant que principal 
mediateur en vue de retablir au plus vite la paix, la 
stability et le calme en Syrie et au Moyen-Orient. 

M. Inchauste Jordan (Etat plurinational de 
Bolivie) {parle en espagnol ) : Nous remercions le 
Secretaire general adjoint aux affaires humanitaires, 
M. Mark Lowcock, de son expose. Nous saluons les efforts 
du Bureau de la coordination des affaires humanitaires 
et de tous les organismes humanitaires qui ont reussi a 
apporter l’assistance humanitaire necessaire a plusieurs 
populations. Esperons que ces efforts pourront etre 
reproduits dans les zones assiegees et difficiles d’acces 
afin d’atteindre le plus grand nombre de civils qui en 
ont besoin. D’autre part, la Bolivie considere qu’il est 
important de prendre toutes les mesures necessaries 
pour assurer la reconstruction de Raqqa et d’autres 
villes de Syrie. Nous appelons egalement les parties 
concernees a tout mettre en oeuvre pour assurer le retour 
dans la securite et la dignite des families qui, pour des 
raisons humanitaires et de securite, ont ete contraintes 
de quitter leur foyer. 

Selon le dernier rapport du Secretaire general 
(S/2018/243), depuis octobre 2017, 86 000 civils sont 
retournes dans la ville de Raqqa, dont 20 000 en fevrier 
seulement. Nous deplorons le fait que 130 civils ont 
ete tues et 658 grievement blesses dans des accidents 
impliquant des restes de mines antipersonnel et des 
restes explosifs de guerre. Nous reaffirmons l’urgence 
de la lutte antimines pour Telimination des restes 
explosifs de guerre et des engins explosifs improvises, 
une action fondamentale pour le retour en toute securite 
de la population civile. Ce travail est egalement essentiel 
pour reconstruire l’infrastructure et remettre sur pied 
les services de base, repondre aux hesoins humanitaires 
immediats et permettre une reconstruction a long terme. 
A cet egard, le travail que le Service de la lutte antimines 
de l’ONU peut faire est essentiel. 

Nous deplorons que la violence se poursuive 
dans les principales villes de Syrie, mais il est encore 
plus reprehensible qu’a la suite de ces affrontements, 
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les infrastructures civiles, telles que les hopitaux et 
les ecoles, ainsi que les zones residentielles, soient 
toujours touchees. Nous deplorons egalement qu’a ce 
jour, il subsiste des obstacles a la pleine application de 
la resolution 2401 (2018), et nous appelons toutes les 
parties concernees a tout mettre en oeuvre pour assurer 
son application effective sur l’ensemble du territoire 
syrien afin de faciliter la fourniture sure, durable et sans 
entrave de l’aide et des services humanitaires, ainsi que 
l’evacuation medicale des personnes gravement malades 
et blessees. 

Nous rappelons done une fois de plus aux parties au 
conflit qu’elles doivent permettre l'acces inconditionnel 
a l’aide humanitaire, en garantissant et en sauvegardant 
sa securite et son integrite, en particulier dans les zones 
assiegees et difficiles d’acces. Nous reiterons une fois 
de plus notre tres grande appreciation pour le travail 
accompli par les organismes humanitaires et exigeons 
le respect du droit international et du droit international 
humanitaire dans l’execution de leur travail tres risque 
sur le terrain. 

Enfin, nous rejetons toute tentative de 
fragmentation ou de sectarisme en Syrie, et nous pensons 
que e’est le peuple syrien qui devrait decider librement 
de son avenir et de son leadership politique dans le cadre 
de sa souverainete et de son integrite territoriale. Nous 
reaffirmons que la seule alternative au reglement de ce 
conflit passe par un processus politique inclusif negocie, 
coordonne et dirige par et pour le peuple syrien, ce 
qui permettra de parvenir a une paix durable sur son 
territoire sans aucune pression ou ingerence. 

M. Woldegerima (Ethiopie) (parle en anglais) : 
Nous remercions la Federation de Russie d’avoir appele 
a la tenue de cette seance. Nous sommes une fois de 
plus tres reconnaissants au Secretaire general adjoint, 
M. Mark Lowcock, pour son expose. Nous reiterons notre 
gratitude a l’ONU et a ses partenaires humanitaires pour 
avoir continue a fournir une assistance a des millions 
de Syriens dans des circonstances difficiles. Nous nous 
felicitons que l’ONU ait pu mener sa premiere mission 
devaluation humanitaire a Raqqa le l er avril, apres la 
defaite de l’Etat islamique d’lraq et du Levant. 

Comme l’a mentionne le Secretaire general 
adjoint, la destruction des infrastructures, en plus des 
services publics tres limites, tels que l’electricite et le 
systeme d’egouts, continuent d’etre les principaux defis 
auxquels la ville est confrontee. En outre, la prevalence 
des mines terrestres et des explosifs, qui continuent de 
faire des morts et des blesses parmi les civils, est tres 


preoccupante. Cela fait du retour en toute securite dans 
la ville un defi majeur, meme si les civils continuent d’y 
retourner. Les efforts de deminage devraient etre encore 
renforces et le retablissement d’une vie normale dans la 
ville devrait etre prioritaire. 

A cet egard, nous sommes encourages par le fait 
que l’ONU se prepare actuellement a fournir de l’aide, et 
nous esperons que les rapatries recevront une assistance 
humanitaire en complement des programmes d’aide. II 
est egalement imperatif d’acheminer l’aide a toutes les 
regions du pays. Etant donne que la crise humanitaire en 
Syrie demeure une source de profonde preoccupation, 
nous reaffirmons qu’il est essentiel d’assurer un acces 
humanitaire sur, sans entrave et regulier pour permettre 
a l’ONU et a ses partenaires d’atteindre ceux qui ont 
besoin d’une assistance vitale dans toute la Syrie. 

A ce titre, nous soulignons l’importance de 
l’application integrate de la resolution 2401 (2018), que 
le Conseil a adoptee a l’unanimite. Nous pensons que 
pour contribuer a alleger les souffrances actuelles du 
peuple syrien, le Conseil doit retablir son unite par le 
biais d’un dialogue authentique et productif. 

Enfin, nous souscrivons pleinement a ce qu’a 
declare l’Ambassadeur de Guinee equatoriale au sujet de 
la declaration du President de la Commission de l’Union 
africaine sur la situation en Syrie. 

Le President (parle en espagnol)) : Je vais 
maintenant faire une declaration a titre national. 

Nous remercions M. Mark Lowcock pour son 
important expose. Nous avons pris note avec une vive 
preoccupation des informations fournies sur la situation 
humanitaire a Raqqa et a Roukban, dont les populations, 
comme celles de la Ghouta orientale, d’Edleb, d’Afrin 
et de nombreuses autres parties du territoire syrien, 
sont quotidiennement confrontees aux consequences 
devastatrices du conflit dans ce pays. Nous devons 
condamner la pose aveugle de mines antipersonnel 
et d’engins explosifs improvises par Daech. Ce sont 
des crimes odieux, contraires au droit international 
humanitaire, qui, malheureusement, ont fait un grand 
nombre de blesses et de morts a Raqqa. 

Nous nous felicitons des efforts deployes 
par divers pays et organisations pour eliminer ces 
pieges mortels et soulignons le sens du devoir des 
professionnels du deminage humanitaire. Nous nous 
felicitons egalement du deployment d’une mission du 
Bureau de la coordination des affaires humanitaires, 
qui fournit une premiere evaluation de l’etat actuel de la 
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situation humanitaire a Raqqa et des recommandations 
sur les mesures a prendre pour permettre le retour en 
toute securite de ses habitants a moyen terme. 

La situation humanitaire a Roukban est egalement 
une source de profonde preoccupation pour le Perou en 
raison des conditions de vie difficiles auxquelles des 
milliers de personnes, pour la plupart des femmes et 
des enfants, sont exposees. Le Perou reconnait le droit 
legitime de chaque Etat de proteger ses frontieres, mais 
nous pensons que la gravite de la situation dans cette 
region exige un effort important de generosite qui se 
traduise par l’adoption de mesures visant a faciliter 
l’acces a l’assistance requise, conformement au droit 
international humanitaire. 

II est important que tous les besoins humanitaires 
en Syrie soient traites de maniere coherente, ou qu’ils 
se manifestent, sans discrimination fondee sur des 
interets politiques ou militaires. La politisation de l’aide 
humanitaire est inacceptable et manifestement contraire 
a la resolution 2401 (2018), dont nous rappelons que 
les dispositions doivent s’appliquer integralement a 
l’ensemhle du territoire syrien. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil. 

Je donne la parole au representant de la Republique 
arahe syrienne. 

M. Ja’afari (Republique arabe syrienne) {parle 
en arabe) : On dit que le philosophe grec Diogene se 
promenait dans la ville en portant une lanterne pendant 
la journee. Ses disciples lui demanderent pourquoi il 
portait une lanterne en plein jour, et sa reponse etait 
toujours : « Je porte une lanterne a la lumiere du jour 
parce qu’il est tres difficile de voir la verite en pleinjour». 

Cette citation de Diogene me rappelle certains de 
nos collegues dans cette salle. On a l’impression qu’ils 
portent un microscope et essaient de trouver un grain 
de poussiere ici et la, sans tenir compte de la presence 
de l’elephant qui devrait etre au cceur des debats durant 
cette reunion et celles qui font precedee. Bien entendu, 
l’elephant est l’agression lancee par des membres 
permanents du Conseil contre mon pays, l’occupation 
d’un tiers du territoire de mon pays par ces trois pays 
et une autre occupation dont je parlerai plus tard. Nous 
avons vraiment besoin de Diogene dans cette salle. 

Ma collegue, la Representante permanente 
adjointe des Etats-Unis, a declare avec fierte que les 
forces de son pays avaient detruit 3 000 mines a Raqqa. 


Les forces de son pays, qui continuent d’occuper Raqqa, 
ont aide 4000 terroristes de Daech a sortir de Raqqa pour 
se rendre d’abord a Deir el-Zor et ensuite a Chaddada 
dans le nord. Je pense qu’il aurait ete preferable que 
les forces de son pays demandent a Daech de leur 
remettre ses cartes et de leur reveler l’emplacement 
de dizaines de milliers de mines, au lieu de se vanter 
d’avoir elimine 3 000 mines de la ville apres l’expulsion 
de Daech de la ville il y a un an et demi. Les forces 
americaines ont dit qu’elles avaient detruit 3 000 mines. 

Je voudrais egalement revenir sur les propos tenus 
par mon collegue, l’Ambassadeur adjoint de la Suede, 
qui a mentionne le Gouvernement syrien a 16 reprises 
dans sa declaration. Il a appele le Gouvernement syrien 
a faire ceci ou cela a 16 reprises. Toutefois, il n’a pas 
appele a la fin de l’occupation americaine d’une partie 
de notre territoire. Je retiendrai cela contre lui. Il n’a 
pas appele a la fin de l’occupation turque et israelienne 
de notre territoire. C’est aussi quelque chose que je 
vais retenir contre lui. Il n’a pas non plus appele a la 
condamnation de f agression lancee cette semaine contre 
mon pays. Je retiendrai aussi cela contre lui. Il n’a rien 
dit concernant les terroristes qui sont actifs en Syrie, qui 
sont soutenus par les pays que je viens de mentionner et 
les pays producteurs de petrole de notre region. C’est 
une autre chose que je retiendrai contre lui. 

Pour ce qui est de mon collegue frangais, il a 
presente beaucoup d’informations qu’il a apparemment 
regues de Medecins Sans Frontieres, une organisation 
similaire aux Casques blancs, qui est une invention 
des services de renseignement britanniques. Medecins 
Sans Frontieres est egalement une invention frangaise. 
Apparemment, cette organisation est presente a Raqqa, 
sans le consentement du Gouvernement syrien. Tout 
comme Daesh, elle est entree en Syrie sans l’approbation 
du Gouvernement. On peut comparer Medecins Sans 
Frontieres aux passeurs sans frontieres, aux criminels 
sans frontieres, a l’opposition sans frontieres, aux agents 
etrangers sans frontieres, aux agresseurs sans frontieres 
et aux terroristes sans frontieres. Cela ferait plaisir a 
nos collegues frangais et a d’autres de pouvoir s’ingerer 
dans les affaires interieures de la Syrie sans frontieres, 
pour toujours. 

En reponse aux fausses allegations, aux 
mensonges et aux declarations trompeuses faits par 
certaines delegations concernant la visite a Douma de 
la Mission d’etablissement des faits de l’Organisation 
pour l’interdiction des armes chimiques (OIAC) en 
Republique arabe syrienne, je voudrais communiquer au 
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Conseil les informations suivantes. Bien sur, c’est pour 
faire plaisir a ma collegue, FAmbassadrice britannique, 
que je fournis ces informations puisqu’elle a demande 
qu’une seance d’information soit organisee dans 
les 24 heures. Je vais lui faire part de ces informations 
maintenant, nul besoin d’attendre 24 heures. 

J’ai deja informe le Conseil que le Gouvernement 
syrien avait pris toutes les mesures necessaires pour 
faciliter l’arrivee de la Mission d’etablissement des faits 
en Syrie. Aujourd’hui, l’equipe de securite des Nations 
Unies est arrivee a Douma a 15 heures, heure de Damas, - 
c’est-a-dire a 8 heures, heure de New York - pour evaluer 
les conditions de securite sur le terrain. Si l’equipe de 
securite des Nations Unies determine que la situation 
est sure a Douma, la Mission d’etablissement des faits 
commencera ses travaux a Douma demain. Autrement 
dit, la decision d’envoyer la Mission d’etablissement 
des faits a Douma revient uniquement a l’ONU et a 
l’OIAC. Le Gouvernement syrien a tout fait pour faciliter 
le travail de la Mission. 

En outre, la Mission a commence ses travaux des 
son arrivee a Damas. Hier, les membres de la Mission ont 
recueilli les declarations de temoins au sujet de l’incident 
allegue. Depuis que la Mission a commence ses travaux, 
tous ces mensonges et rumeurs qu’on entend ne sont 
que des inventions visant a denaturer les conclusions de 
cette Mission et a faire oublier l’agression. 

La reunion d’aujourd’hui se tient a l’occasion 
de la Fete de l’independance dans mon pays, ou nous 
commemorons l’expulsion de la puissance coloniale 
frangaise de la Syrie a cette meme date en 1946. 
Malheureusement, certains pays, dont la France et les 
pays qui ont lance cette attaque lache contre mon pays 
le 14 avril, n’ont pas encore compris que le souhait de 
liberte et d’independance des peuples est une realite et 
que l’epoque de l’hegemonie est revolue. Les tentatives de 
revenir a cette epoque echoueront, peu importe la taille 
des flottes militaires, le nombre d’avions, les missiles 
beaux, nouveaux et intelligents, la menace de la force 
ou l’appui continu au terrorisme et aux groupes armes 
sous quelque pretexte que ce soit. Les peuples du monde 
entier sont las du mepris persistant des dispositions de 
la Charte des Nations Unies par les pays influents. Ils en 
ont assez de voir ces pays violer les principes du droit 
international en toute impunite. 

Ma delegation remercie la delegation de la 
Federation de Russie d’avoir demande la convocation de 
la presente seance pour discuter de la situation a Raqqa, 
cette ville martyre qui a ete completement detruite par 


les forces americaines et la soi-disant coalition sous 
pretexte de combattre le terrorisme. Je ne vais pas parler 
de l’evaluation de la Republique arabe syrienne de la 
situation catastrophique qui regne dans cette ville. Je 
me contenterai de faire part au Conseil des conclusions 
de la Mission devaluation des Nations Unies a Raqqa, 
presentee au Ministere des affaires etrangeres et des 
expatries a Damas et contenue dans une note officielle 
datee du 4 avril du Coordonnateur resident des Nations 
Unies : 

« La ville de Raqqa fait face a une situation 
critique qui necessite une reconstruction totale 
et une re structuration de l’ensemble des services 
publics et de l’administration a partir de zero ». 

C’est une citation de l’ONU, pas de Medecins 
Sans Frontieres - ni de Clowns Sans Frontieres. 

Qu’il me soit permis de mentionner quelques- 
unes des conclusions de la mission. 

Premierement : 

« La mission a ete temoin d’une destruction 
massive de la ville. Tous les batiments ont ete 
detruits, soit partiellement soit completement. » 

On ne dit pas 70 ou 80%. La ville est 
completement detruite. 

Deuxiemement : 

« La ville, dont le nombre de residents etait estime 
a environ 300 000 personnes avant la crise, abrite, 
depuis la fin de l’offensive menee par la coalition, 
quelque 7 000 personnes. » 

Ils ont reussi a aider 4 000 terroristes de Daech a quitter 
la ville, mais cela a aussi entraine l’exode de 300 000 des 
habitants de la ville. 

Troisiemement : 

« On observe la disparition totale des services 
publics : il n’y a pas d’eau, pas d’electricite, pas 
de reseaux de telephonie mobile et aucun service 
de base. » 

Quatriemement: 

« Les hopitaux et cliniques ont ete detruits. A 
l’heure actuelle, il n’y a aucun hopital dans la 
ville, a l’exception de Medecins Sans Frontieres. » 

Ce qui s’est passe dans la ville de Raqqa est un 
exemple des crimes commis par la pretendue coalition 
dirigee par les Etats-Unis contre Daech. Cette coalition 
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n’a jamais voulu combattre le terrorisme, elle cherchait 
plutot a porter atteinte a la souverainete, a l’unite et 
a Fintegrite territoriale de mon pays, et a affaiblir 
l’Armee arabe syrienne et ses allies dans sa lutte contre 
les groupes terroristes. La veritable reussite de cette 
coalition a ete de tuer des milliers de civils innocents 
en utilisant les armes les pires et les plus destructrices, 
y compris des armes incendiaires. Ses forces ont detruit 
F infrastructure syrienne, notamment des barrages, 
des ponts, des hopitaux, des ecoles, des installations et 
infrastructures de developpement appartenant au peuple 
syrien, ainsi que les ressources economiques dont il a 
besoin pour sa reconstruction, en particulier les puits 
de petrole et de gaz, les installations attenantes et leur 
main-d’ceuvre. 

Je voudrais egalement rappeler au Conseil, 
par exemple, les massacres perpetres contre les civils 
dans les villes de Mayadin et d’Albou Kamal a la mi- 
mai 2017; dans les villes d’Al-Sour, Dablan et Mayadin 
et dans le village de Thibyan, situe dans la zone rurale 
de Deir el-Zor, vers la fin juin 2017; a Tell el-Chayer le 
19 juin 2017; dans le village de Ziyanat le 4 juillet 2017; 
dans le village de Kachkach le 12 juillet 2017; dans la 
zone rurale d’Al-Sahaka, dans le sud du pays; dans le 
village de Chaafa et a Thahrat Alouni le 25 fevrier 2018; 
et dans le village de Bahra le 20 fevrier 2018. 

Cette coalition illegitime n’a jamais voulu 
combattre le terrorisme, mais bloquer la route de 
l’Armee arabe syrienne et de ses allies tandis qu’ils 
s’efforqaient de lutter contre l’organisation terroriste de 
Daech - comme avec les frappes aeriennes executees par 
les avions de guerre de la coalition contre l’Armee arabe 
syrienne dans les montagnes d’Al-Tharda, a Deir el-Zor, 
le 17 septembre 2016. Les membres se souviendront que 
les evenements, a l’epoque, se sont denudes comme suit. 

Les avions de guerre de la coalition - des 
Etats-Unis - essayaient de faire en sorte que les 
terroristes de Daech puissent se frayer un libre passage 
entre la Syrie et l’lraq. En outre, le 8 fevrier 2018, des 
avions de guerre des Etats-Unis ont pris pour cibles les 
Forces populaires sur la rive orientale de l’Euphrate. 
Ces forces luttaient contre les terroristes armes de 
Daech. Les avions de guerre ont tue des dizaines de ces 
reservistes des Forces populaires. 

La coalition a non seulement lance une agression 
contre l’Armee arabe syrienne, mais elle a egalement 
fourni appui et protection aux forces residuelles de 
Daech en leur offrant libre passage depuis Raqqa et 
Deir el-Zor, alors que, pour la plupart, il s’agissait de 


combattants terroristes etrangers. Elle leur a donne 
pour instruction d’attaquer les forces de l’Armee arabe 
syrienne et ses allies a Deir el-Zor. Voila comment les 
forces des Etats-Unis ont permis a ce qui restait des 
terroristes de Daech d’echapper a une mort certaine aux 
mains de l’Armee arabe syrienne, afin qu’ils puissent 
faire des ravages le long de la frontiere entre la Syrie 
et Iraq. 

L’appui accorde aux combattants terroristes 
armes par les Etats-Unis, la France et le Royaume- 
Uni a atteint son comble avec Fagression tripartite 
perpetree le 14 avril avec la participation de FArabie 
saoudite, du Qatar et d’lsrael, comme une vengeance 
contre l’Armee arabe syrienne apres la defaite subie par 
les acolytes terroristes de ces gouvernements dans la 
Ghouta orientale. 

Lorsque nous parlons de la situation humanitaire 
catastrophique provoquee par cette coalition illegitime 
dans la ville de Raqqa, nous devons parler de la situation 
dans le camp de Roukban. Je tiens a souligner que le 
Gouvernement syrien a approuve une livraison d’aide 
humanitaire dans ce camp, en cooperation avec le 
Comite international de la Croix-Rouge et le Croissant- 
Rouge arabe syrien. Toutefois, les forces des Etats-Unis 
presentes dans le camp ont empeche que cette assistance 
soit acheminee et ont impose des conditions impossibles 
a reunir pour cet acheminement. Les Etats-Unis sont 
responsables de la situation humanitaire catastrophique 
dans le camp. Nous soulignons que la principale raison 
qui explique cette position des Etats-Unis est qu’ils se 
servent du camp pour former des terroristes de Daech 
et d’autres groupes terroristes afin qu’ils puissent etre 
utilises dans d’autres combats contre la Syrie, FIraq, la 
Libye, le Yemen et d’autres pays de la region et du monde. 

Pour terminer, je voudrais revenir ici sur 
Fevidence embarrassante que j’ai mentionnee au debut de 
ma declaration. La situation politique en Syrie est claire 
et n’a pas besoin de projets de resolution, de mecanismes 
ou de seances quasi quotidiennes convoquees au titre 
de divers points de Fordre du jour. La situation exige 
que le Conseil de securite s’acquitte de son mandat, 
conformement aux dispositions de la Charte des Nations 
Unies, en s’opposant a Foccupation de certaines zones 
de mon pays, la Syrie, par les Etats-Unis, la Turquie et 
Israel, et en s’opposant aux pays qui soutiennent des 
groupes terroristes. Le Conseil de securite doit egalement 
s’opposer aux pays qui imposent des mesures coercitives 
contre le peuple syrien, de sorte que des millions de 
Syriens ne deviennent ni des refugies ni des deplaces, 
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comme certains collegues Font dit. Le Conseil ne doit 
pas se plier a la volonte des Gouvernements americain, 
britannique ou frangais. II s’agit de l’Organisation des 
Nations Unies. II ne faut pas la transformer en une 
organisation qui ne soit pas unie. Ces pays ne s’unissent 
que pour enfreindre les dispositions de la Charte, 


envahir certains pays, s’ingerer dans leurs affaires 
interieures, tenter de renverser leurs gouvernements par 
la force, lancer des agressions les unes apres les autres 
et detruire des peuples et leurs civilisations. 

La seance est levee a 18 h 40. 
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